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Al. — Escusa. I pra ton déra po la téta deu
garde.

Ls. — Ah vous m'avez crevé les pantalons
el déchiqueté le derrière, espèce de brigand, de
braconnier...

Al. — Excuse J'ai pris ton arrière-train
pour la tête du garde.

(Patois de Troistorrents VS) Isaac Rouiller.

*

Lou piti. — Gran Pekabou, to jon lèchpri yo
lè dzeniliè lan l'a, ti to brè de tzo, galiao mo
chuti, lou cha vudyou, bin mafi po ran

Lou grô. — Pourou piti, lè ni tiao, ni robao,
ma che volé tè faré dza a vare lè jèthalè in
pyin midzoa

Lou piti. — Merci, lé dza yu « Nemrod » lou
gran tzahia dévan l'Eternel

Le petit. — Grand Piquebois, tu as l'esprit
où les poules ont l'œuf, tu es tout en nage, très
maladroit, le sac vide, bien fatigué pour rien

Le gros. — Pauvre petit, je n'ai ni tué, ni volé,
mais si je voulais je te ferais voir les étoiles en
plein midi

Le petit. — Merci, j'ai déjà vu <t Nemrod » le
grand chasseur devant l'Eternel
(Patois d'Onnens, FR) Jean Barras.

Glané en relisant un « Conteur »
de 1882

Au printemps de 1879, un étudiant en
théologie se trouvait dans une réunion

Le lecteur ou la lectrice qui nous enverra, sur
carte postale, la meilleure légende en patois
(avec traduction française), recevra une prime
de 5 fr. (4 à S lignes au plus et dire de quel
patois il s'agit).

religieuse, à Yverdon. Frappé de la beauté,
de l'air de modestie d'une demoiselle
assise près de lui, il lui présenta sa Bible
de poche en lui indiquant le 5e verset de
la 2e épître de saint Jean, qui est ainsi
conçu :

« Et maintenant je vous prie, que nous
nous aimions l'un l'autre. »

La jeune fille lut et rougit ; elle feuilleta

dans l'Ancien Testament et rendit la
Bible, le doigt appuyé sur le verset du
1er chapitre de Ruth, laquelle répondit à

Noémi :

« J'irai partout où tu iras, et où tu
fixeras ta demeure je demeurerai aussi.
Ton pays sera mon pays, ton Dieu sera
mon Dieu. »

Deux ans après, ces deux jeunes gens
étaient mariés et ont habité une des plus
jolies cures du pied du Jura.

Joli, n'est-ce pas
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